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CORRESPONDANCE DE ROME.

So~mÀuE.--Les stations de Carème.-L'Oraison funèbre du lme Larroca.
Les OEuvres de St. Bonaventure.-La sacré congrégation des Bitps.
-L'Archiconfrérie des chaines de St.Pierre.-Lýon XIII et la Ré-
volution.

Rome, 3 Mars 1891.

Avec la sainte quarantaine ont commencé à Rome les pieuses ,isites
des stations. Cette coutume, très ancienne dans l'Eglise, existait déjà du
temps de St-Grégoire le Grand à la fin du Vie siècle. Cet illustre Pon-
tife avait désigné l'église stationnale pour chaque jour du carême, dans
l'ordre indiqué maintenant encore par le Missel Romain. Autrefois les
Souverains Pontife: allaient eux-mêmes, au jour maiqué, presider les
offices dans ces divers sanctuaires. Cet usage est tombé en désuétude
pendant le Moyen Age, mais on a continué d'y célébrer les saints mys-
tères avec une solennité particulière.

Ce jour-là l'église revêt la parure des grandes fêtes, le pavé est jonché
de verdure et d'herbes aromatiques ; des cierges brûlent à tous les autels,
les reliques insignes des saints sont exposées à la vénération des lidèles,
la messe de la férie est célébrée à onze heures, et le soir, vers quatre
hé-ures, on chante les prières stationnales composées de psaumes, d'orai-
sons et des litanies des saints. L'église reste ouverte toute la journée,
et les fidèles viennent tour à tour gagner les indulgences attachées à ces
pieuses visites.

Le 9 du mois dernier, on a célébré dans l'église de la iinerve le ser-
vice du 30e jour pour le repos de l'âme du lime Père Larroca, Maitre
Gén-'ral des Dominicains. Mgr Lucien Saracani, franciscain de l'Obser-
vance et tvêque titulaire d'Ëpiphanie, officiait pontificalement. Avant
le chant de l'absoute, le T. R. P. Marcellin de Civezza, historiographe
des Missions franciscaines, prononça une remarquable oraison funèbre
du regrett; défunt. La cèrémonip, commencée à neuf heures par la réci-
tation de l'Office des Morts, ne fut terminée qu'à une? heure de l'après-
midi. Gutre les fils de St. Dominique et de St. François qui assistaient
en très grand nombre à cette pieuse cérémonie, on remarquait plusieurs
Évêques et les Généraux des différents Ordres religieux qui étaient venus
prier pour le regretté défunt et entendre le discours du savant Père
Marcellin de Civezza.

Comme nous l'avons annoncé dernièrement, nos Pèies du collège
St. Bonaventure à Quaracchi viennent de publier le tome Ve des œuvres
du docteur Séraphique (1). Nous n'avons plus à faire l'éloge de cette
importante édition qui a été faite par les esprits les plus compétents.
Disons seulement que ce volume ne le cède en rien aux précédents.
Outre les différents trait6s mystiques déjà connus, comme l'Itinéraire
de l'âme à Dieu, il contient des opuscules tout à lait remarquables qui
n'avaient pas encore été publiés ou qui avaient été profondément altéres,
au point qu'on les avait rejetés comme n'étant pas l'ouvre du saint
Docteur. Citons entr'autres deux sermons inédits et netf confèrences
sur les don s du St-Esprit dont on n'avait publié jusque là que le réumé.

L- 6me et le 7me volumes contiendront des commentaires sur plusieurs
livres de la sainte Ecriture. Les traités ascétiques et ceux qui conccr-
nent la vie religieuse formeront la matière du 8e volume , enfin les ser-
mons du saint viendront en dernier lieu. Toutes les grandes bibliothè-
ques devront avoir cette édition des ouvres du Docteur Séraphique. Les
quatre pr.miers volumes se vendrnt séparément et vont être complétés
par une riche table de matières actuellement sous presse.

(1) Ce nou.ean volume, grand in-i de LXIV.-606 pages, se v~n l au
prix de 20 francs, ($4.00) non compris le port, à Quaracchi près Florence.


